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Fête de la Sainte Famille 
de Jésus, Marie et Joseph 

Cathédrale Notre-Dame de l’Assomption 
Rouen – le 29 décembre 2019 

 

Lectures : 
Livre de Ben Sira le Sage (3, 2-6.12-14) - Psaume 127 
Lettre de saint Paul apôtre aux Colossiens (3, 12-21)  
Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (2, 13-15.19-23) 

 

Homélie 

Marie, Jésus, Joseph, une petite famille. 

Frères et sœurs, Dieu a voulu habiter une famille humaine, cellule de base de notre vie sociale, 
réalité si belle, et si fragile. Dieu a-t-il un projet pour la famille ? La sainte famille peut-elle nous 
aider à le comprendre ? 

Dans la sainte famille, chacun tient son rôle, si je puis dire. Aujourd’hui, l’Evangile met en lumière 
celui de Joseph. Quel est-il ? Joseph protège Marie et l’enfant. Comment ? En étant d’abord à 
l’écoute de ce que lui dit l’ange du Seigneur. 

A trois reprises, l’ange avertit Joseph au cours d’un songe. Jésus est en danger. En se faisant 
enfant, le Fils du Père ne fait pas semblant de rejoindre notre faiblesse. Dieu le protège en 
demandant à Joseph de fuir en Egypte. « Joseph se leva et, dans la nuit, il prit l’enfant et sa mère, 
et se retira en Egypte » (Mt 2, 14). L’ange du Seigneur, comme il l’a promis, avertit Joseph que 
le danger s’est éloigné : « Ils sont morts ceux qui en voulaient à la vie de l’enfant » (Mt 2, 20). 
Un peu après, Joseph eut peur devant l’évolution politique en Judée. L’ange le guide pour qu’il 
se rende à Nazareth. Peut-être voulait-il s’installer à Bethléem, la cité de David ? 

En entendant ce récit, je pense aux récits entendus des migrants partis de leur pays parce qu’ils 
étaient en danger, ou que leurs enfants étaient en danger. Je pense à ceux qui, finalement, 
menacés, s’installent dans un autre pays que celui qu’ils ont choisi. Bien souvent, ils veulent 
protéger leur famille. 

Dieu a un projet sur la famille. Nous en avons quelques échos dans le livre de Ben Sirac le Sage 
qui reprend le quatrième commandement donné à Moïse : honore ton père et ta mère. Nous 
aurions sans doute avantage à le méditer plus longuement au moment où l’on s’interroge sur la 
partie de la vie que nous appelons « retraite ». 

La loi civile est intervenue récemment pour que les enfants soient tenus de prendre en charge, 
dans la mesure de leur possible, les parents âgés. N’est-ce pas quelque peu inquiétant ? La 
présence de frères et sœurs d’autres cultures rappelle opportunément aux occidentaux ce que 
nous devons aux anciens. Béni soit leur présence ! 
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L’essentiel du projet de Dieu sur la famille tient dans des relations fondées sur l’amour qui vient 
de Lui. Et cet amour se décline, comme le rappelle St Paul, en tendresse et pardon. Dans une 
famille, le petit d’homme apprend qu’il peut compter sur l’autre, que l’autre est différent et que 
cette différence n’est pas un danger mais une chance. Mais il apprend aussi un jour à la quitter 
pour aller vers d’autres horizons, car l’horizon de l’amour qui la constitue est toujours plus 
grand, plus vaste. La sainte Famille en sait quelque chose. 

Si Dieu a un projet sur la famille, il a surtout un projet pour les familles, sur chaque famille. 
Mesdames, présentes dans notre assemblée, si, demain, votre mari vous dit, j’ai eu un songe, 
partons tout de suite sur la côte d’Azur … prenez le temps du discernement ! N’est pas Saint 
Joseph qui veut ! 

Ce que nous pouvons retenir de l’exemple de la sainte Famille, c’est l’attitude d’écoute de la 
Parole du Seigneur. Comment orienter sa famille, comment prendre une décision pour sa famille 
ou au sein de sa famille ? Le disciple de Jésus ne peut s’affranchir de la question : Seigneur, que 
veux-tu que je fasse ? Beaucoup de nos décisions seraient plus faciles à prendre si nous prenions 
le temps de nous poser cette question, dans le calme et la prière.  

Parfois, devant certaines décisions, j’aimerais qu’un ange me fasse signe. Ne le voyant pas venir, 
je prends conseil. C’est souvent efficace. Je me souviens de mes parents qui, lorsque mon père 
dût quitter Rouen pour son travail, prirent conseil de mes frères et sœurs aînés pour choisir où 
habiter. Je leur suis infiniment reconnaissant d’avoir décidé ensemble de venir habiter en Seine-
Saint-Denis. Le motif principal était que la population était généralement plus pauvre que dans 
une autre banlieue, et qu’il était juste pour des chrétiens de faire ce choix. 

Le Seigneur s’en est largement servi en m’appelant à être prêtre dans le diocèse de Saint-Denis. 
Et il n’a pas oublié Rouen où il m’a ramené ! 

Frères et sœurs, que notre foi en l’incarnation, en Dieu fait homme, guide notre vie de famille, 
dans le désir d’y faire sa volonté, avec joie et gratitude, lui confiant nos peurs. 

Que St Joseph protège nos familles ; Que Marie nous inspire la joie de faire la volonté de Dieu ; 
Que Jésus nous accompagne dans nos faiblesses et nos inquiétudes. 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 

 


